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Je vous présente ici le documentaire avec Jean-Luc Mélenchon « En commençant par le vin »,
dont une partie se déroule sur les parcelles de Claude Buchot, viticulteur bio du Jura, membre
fondateur de la Confédération paysanne dans le département, et signataire d’Avenir citoyen.

  

I. La diversité viticole française
 Le vin requiert l’alliance de conditions naturelles avantageuses et des manières de faire
spécifiques à chaque terroir. Il y a plus de 100 mots pour décrire un vin : un tel raffinement de
vocabulaire est le reflet d’un raffinement vinicole et gustatif. En cela, le vin ne peut être
standardisé, dans ses procédés de fabrication ou dans ses goûts. Les appellations d’origine
contrôlée (AOC), malgré leurs défauts qu’il convient de corriger, sont de formidables outils pour
garantir la diversité de notre patrimoine gastronomique.

      

II. La qualité attaquée de toutes parts 
Cependant, le vin est aujourd’hui l’objet de convoitises capitalistiques et financières fortes, et
les procédés de production sont remis en cause par la Commission européenne. Déjà dans la
viticulture, l’usage des pesticides est massif. Elle représente 3% des surfaces agricoles du
pays, mais 35% des intrants utilisés. Le Grand marché transatlantique remettra en cause les
AOC afin de standardiser les goûts, et de mettre fin à la diversité viticole.

  

III. Une agriculture paysanne et biologique, un objectif nécessaire et réaliste
Je m’oppose à ces dérives néfastes. La viticulture et l’agriculture dans son ensemble doivent
être biologiques: à la fois pour des raisons de goût, de santé environnementale, et de fertilité
des sols. Entre 19 et 29% des émissions de carbone sont issus de l’industrie agro-alimentaire :

 1 / 2



"Le vin, un produit de civilisation"
Mardi, 06 Octobre 2015 15:30

le bio est donc aussi un enjeu de réduction des gaz à effet de serre.

  

IV. Un axe majeur pour la région Bourgogne Franche-Comté
Pour  y parvenir, Claude Buchot évalue le besoin en France à un million de paysans
supplémentaires, de quoi résoudre en partie le chômage de masse. Aider à la conversion au
bio de tous les agriculteurs de la région est primordial: à la fois pour l’environnement, et pour
l’emploi.
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